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PRÉFACE. 


quels  la  Monarchie  éloit  partagée,  le  bon  ordre  avoit 
toujours  régné  aufli  conltamment  que  généralement  dans 
toutes  les  Province-.  niLil^i-e  les  violentes  fecoullès  qui 
avoient  agite  l'Etat  &  au  dedans  &  au  dehors  fous  le  Roi 
Jean,  fous  Charles  VII.  fous  Louis  XL  &  récemment 
encore  fous  François  I.  Que  dans  la  Guerre  de  Religion, 
efpcce  de  Guerre  toujours  plus  terrible  &  plus  f'uneilc 
qu'aucune  autre,  les  Citoyens  s'étoient  à  peine  armés  les 
uns  conire  les  autres,  que  le  Royaume  avoit  tout  à  coup 
changé  de  face;  Qu'alors  on  avoit  ïù  tous  les  Etats, 
toutes  les  Conditions,  tous  les  Rangs  fe  confondre,  & 
la  NoblelTe  n'aïoir  plus  rien  qui  la  diftinguat  du  Peuple; 
Que  perfuades  de  l.i  nilcellité  de  reformer  des  JL:orJres 
aulli  contraires  au  bien  général  de  la  Monarchie  qu'à  l'hon- 
neur des  Nobles  en  particulier,  les  Rois  Henri  IV.  Louis 
XIII.  &  Louis  XIV.  avoient  tenté  pluficurs  moyens  de 
RéïbnriaUon  ;  mais  que  divers  évenemens  imprévus  avant 
empêché  l'effet  de  ces  réfolutions  fa  lu  Mires,  la  tolérance 
avoit  donné  lieu  au  défordre  de  s'accroître  toujours  de 
plus  en  plus;  Que  cependant  aujourd'hui  même  où  l'on 
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à  diflingue 
nfiirpatenrs 
=  plus  mérit 


ances,  de  les  Services,  de  fes  Emplois,  de  fes  Digni- 
des  laits  curieux,  des  particularités  hiitoriques,  des 
ts  éclatans  qu'il  fe  proporoit  d'inférer  dans  chaque  Ar- 
i,  l'Ouvrage  devieudroit  non  pas  un  Nobiliaire  fec, 
ilérile,  ingrat,  mais  un  commencement  d'Hiftoirc  géné- 
rale de  la  Noblefiè,  &  chaque  Article  les  Faites  d'une  Fa- 

I.a  [iircelfilé  S  l'utilité  de  l'Ouvrage  du  Juge  d'Armes 
ainli  établie,  il  ne  lui  refioit  plus  qu'à  juiliricr  le  plan 
qu'il  a  fuivi.  De  trois  manières  qu'il  avoit  de  divifer  fon 
"ïuvrage,  favoir  r.  par  Provinces,  à  l'exemple  des  an- 
lens  Rcgiltrcs  des  Héraults  &  Pourfuivans  d'Armes, 
".  par  Galles  de  Nobles.  illUiipii^s  (oit  lui van t  les  qua- 
lités de  leurs  emplois  comme  dans  l'Hiiloire  des  Grands 
Officiers  de  la  Couronne,  foir  fuivant  l'Epoque  de  leur 
origine,  c'est-à-dire  ou  le  commencement  même  de  leur 
NoblcfTe,  ou  le  plus  haut  terme  de  leur  preuve  généalo- 
gique, 3".  par  ordre  Alj'Li'.ULiu.'.  il  dit  qu'il  n'avoit 
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poini  choifi  la  première,  parce  que  la  production  des 
Titres  nécefiaires  pour  compofer  chaque  Article  fe  fefant 
librement  &  fans  aucune  contrainte,  il  fc  feroit  trouve 
dans  chaque  Province  des  Gentilshommes  ou  naturelle- 
ment lents  dans  leurs  opérations,  ou  intcrclfés  à  éviter  le 
grand  jour,  qui  auraient  négligé  de  faire  la  production 

au  Public' le  Iiegiftre  d'une  Province,  ou  qu'il  auroit  fallu 
faire  un  Supplément  à  chaque  Regiitre ,    fans  pouvoir 

&^JL.    ce  Suppién,ent  plus  a>mplet  que  le  Re" 

Le  fécond  Plan  n'offroit  pas  moins  d'incomeniens 
aux  réflexions  du  Juge  d'Armes.  Outre  qu'il  eût  été 
auffi  difHcile  de  compléter  le  Regiitre  d'une  Clalfe  que 
celui  d'une  Province,  combien  de  perfonnes  ne  fe  fe- 
raient-elles  pas  offenfées  d'une  pareille  diflinéiion? 
Quelle  eft  la  Famille  qui  eût  été  contente  du  rang  qu'on 
lui  auroit  allîgné?  Ne  faït-on  pas  que  tel  qui  n'a  que 
quatre  Siècles  Je  Nr>hlcflè  pruince,  en  veuf  ;.v(jir  cinq? 
D'autres  par  ignorance  ou  par  une  fautlé  préi eiuinn. 
fe  croyent  plus  honorés  de  compter  parmi  leurs  aveux 
un  Bouiciller,  un  Maître  de  l'Ecurie,  un  Pannetier,  & 
quelquefois  un  fimple  Homme  d'Armes,  qu'un  Chan- 
celier de  France,  qu'un  Secrétaire  d'Etat,  ou  qu'un  Pré- 
fident  de  Cour  Supérieure.  Aînfi  chacun  auroit  prétendu 
au  premier  rang.  Et  en  effet,  bien  des  Gentilshommes, 
pour  être  fans  illuûration,  ne  le  cèdent  point  du  côté  de 
l'ancienneté  à  un  noble  plus  illuflré,  qui  ibuvent  ne  doit 
fon  lullre  qu'à  la  fortune  ou  à  la  faveur.  A  l'exception 
des  Joyeufc,  des  Luxembourg,  des  Rohan-Montbazon, 
Jes  Lévis-Ventadour  qui  étoient  tous  d'une  naiffance  à 
parvenir  aux  premiers  honneurs,  quel  cas  fit -on  de  la 
plupart  de  ceux  que  le  Roi  Henri  III.  honora  du  Titre  de 
Ducs?  L'Ordre  du  S.  Efprît  donné  par  le  même  Prince 
à  un  des  Officiers  de  fa  bouche,  parce  qu'il  avoit  l'art 
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Kat  &  àt  dignité  l'Oracle  de  la 

France 

chez 

les  Etrani 

ers  (6),  fa  Maifnn  en  eft-elJe  moins 

uns  de 

prêt 

niercs  Mai 

»nsdu  Royaume? 

Part 

Nobles  i 

réa  .■-.-.s  honneur»,  il  en  ell  aulTi 

qui  ne 

rs  preuves  que  jusqu'au  XIV.  au 

xv.  r 

XVI.  Siècles,  ou  parce  que  leurs 

Titres  avec  la  pi1.;*  grande  partie  ,1c  leurs  biens,  ont  palle 
dans  des  mains  étrangères,  ou  parce  que  l'injure  des  tems. 
le  feu  des  guerres  domefticjues,  la  fureur  des  Ennemis 
qui  ravagent  tour,  ne  les  ont  point  épargnés;  Mais  ces 
mêmes  Nobles  n'en  font  pas  moins  des  Gentilshommes 
d'est racïion ,  c'elt-a-dire,  (ainli  qu'on  l'explique  dans 
une  Diiiertation  particulière  qui  fuit  la  Préface),  le  fang 
des  Héros  qui  ont  été  les  ames  de  la  Patrie  fous  nos  pre- 

defccndans.'a  canfe^des  ténèbres  qui  régnent  dans  l'Hit 
toire  des  premiers  Siècles  de  notre  Monarchie.  Il  y  a  plus; 
Les  Titres  aujourd'hui  pofiedés  par  des  Etrangers  fe  re- 
couvreront, &  la  Famille  qui  n'aura  été  mife  que  dans 
la  clalle  des  Nobles  du  XIV.  ou  du  XV.  Siècle,  fe  trou- 
vera en  état  de  remonter  au  X.  ou  XI.  La  voilà  donc 
déplacée,  Si  conféquemment  mécontente  fi  on  ne  lui  ref- 
liiuë  ce  qui  lui  appartient.  Quel  embarras  pour  le  Juge 
d'Armes!  Quelle  confulîon  dans  fon  Ouvrage! 

Toutes  ces  difficultés  ne  fe  l'ont  point  trouvées  du  côté 
.ic  l'ordre  Alpkiilijikiuc,  &  le  nom  feul  annonce  la  facile 
exécution  de  ce  plan.  Plus  éloigné  de  rcITcmblcr  a  une 
nouvelle  Recherche  de  Nubldlè,  en  ce  qu'il  lailTe  à  cha- 

^îï )  S.  E.  H.  le  Cirdiral  de  PollgUL 
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c  Famille  le  teins  de  recueillir  Sa  Titres  comme  la  li- 
berté de  les  produire,  il  a  paru  auffi  plus  conforme  à  l'ef- 
prit  du  pacifique  Gouvernement  fous  lequel  nous  vivons; 
&  après  l'approbation  cxprcITc  de  ceux  qui  font  les  Or- 
les  de  la  Royauté  dans  la  partie  qui  concerne  les  Let- 
tres, le  Juge  d'Armes  n'a  point  balance  à  lui  donner  la 

Quoique  le  Juge  d'Armes  ne  fe  fût  niniï  décidé  que 
par  de  folides  raifons,  les  deux  premiers  Volumes  de 
ion  Ouvrage  ne  lanTércnt  pas  de  trouver  des  contradic- 
teurs, lorfqu'ils  parurent.  Trois  fortes  de  perfonnes  éle- 
vèrent contre  lui  leur  voix  critique.  Les  uns  attaquèrent 
l'Ouvrage  même,  &  avancèrent  qu'il  ne  pouvoii  jamais 
être  qu'un  Ouvrage  inutile,  comme  tout  Livre  de  Gé- 
néalogie. D'autres  publièrent  que  le  Rcgiftre  du  Juge 
d'Armes  n'étoit  rempli  que  de  Familles  dont  les  noms 

Noblefie  pauvre^  fans  Services  comme  fans  illnuration, 
&  plutôt  à  charge  à  l'Etai  que  capable  de  lui  faire  hon- 
:ur.  Plufieurs  mieux  inilruits,  &  rcconnailTant  des  noms 
uitres  parmi  ceux  qui  étoient  entrés  dans  l'Ouvrage, 
mdamnérent  feulement  le  mélange,  prétendant  que 
jand  même  la  haute  Nobleffe  (c'eil-à-dirc  les  Nobles 
lringucs  par  leurs  Emplois  ou  par  leurs  Richclle:;  ) 
mteroit  le  projet  de  l'Ouvrage,  elle  ne  fouffriroit 


.bre  d'Exemplaires  qu'il  en  a  répandu,  foit  par  le 
il  des  Ouvrages  périodiques  où  on  a  bien  voulu  lui 
donner  place.  Il  y  foutint  contre  les  Critiques  du  pre- 
mier genre  que  jamais  perfonne  de  bon  fens  n'avoit  con- 
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telle  l'utilité  des  Livres  de  Généalogie  en 

que  le  fuccès  de  ceux  qui  avoicut  paru,  éto 

une  preuve 

fùrc  de  la  vérité  de  ce  principe  (a).  >  L'H 

toire  (dit-il) 

-  ne  célèbre  d'ordinaire  que  les  actions  de  c 

.  pent  les  premières  plates;  nuis  il  cil  mil 

.mhsTmï 

•  redàns  pour  les  Familles  moins  élevées,  qu 

e  des  détails 

.  généalogiques  peuvent  rappeller.  Comble 

.  ces  impnn.ms  [lui  dans  l'F.pée,  foit  dans 

.  degrés  de  la  Magillrature ,  demeuvernien 
.  feraient  inconnus,  s'ils  n'étoient  tranlmis 

oubliés  ou 
la  poflénté 

»  p.ir  des  monumens  di;ra.-k-s.  copules  lui:; 

.  Souverain,  61  capables  de  l'exciter  a  répan 

dre  fes  bien- 

.  faits  fur  les  héritiers  du  mérite  &  de  la  va 

eur  de  ceux 

^ni  !j  [util             a  l:m  Service'.'  ■ 

quil  avoit 

eu  de  fatisfairc  au  vteu  de  la  Nnblellè  lui'. 

de  fa  Charge,  de  réparer  autant  qu'il  feroit 

n  lui  les  in- 

convéniens  des  ufurpations  paUces,  &  de  pr 

vh"1V'"t;s 

expofer  au  Roi  &  a  toute  la  Nation  ce  que 

haque  Gen- 

tilhomme  aurait  pu  recouvrer  de  Titres  d'à 

d'honneur,  de  témoignages  de  fidélité,  de 

Services;  Qu'on  ne  favoit  que  trop  dans  qu 

fc  trouvent  la  plupart  des  Gentilshommes,  lorfquil  s'.i!;ii 

de  raflcmblcr  leurs  Titres  pour  placer  leurs 

Ecuries  du  Roi  ou  de  la  Reine,  à  S.  Cir,  dans  les  Cha- 

pitres ou  dans  les  Collèges  qui  exigent  des  preuves; 

Que  l'on  feroit  en  éi,]i  de  voir  d'un  coup  d'ieil  il  les  Gen- 

tilshommes prouvent  l'ancienneté  réquife  pa 
des  divers  établilTemens  Nobles,   &  qu'eus 

s'y  fefant  comprendre,  ils  épargneraient  à  1 

urs  defeen- 

dans  des  recherches  toujours  pénibles,  &  que  le  défaut 

d'indices  rend  fouvent  inutiles;  Que  telles  Familles  dé- 
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re  aux  preuves  généalogiques  fournies  par  les  Familles 
•Joblcs,  les  faits  curieux  tirés  foit  de  l'Hiftoirc  générale 
oit  des  Hifioires  particulières,  mais  avec  la  circonfpec- 
ion  néccllàirc  pour  que  le  Lecteur  ne  confondit  point 
;  fond  de  L'Ouvrage  avec  l'accdlbire ,  chaque  Article 
ievieudroit  l'Hiftoirc  privée  d'une  Famille  où  l'on  irou- 
■eroit  raffemblés  tous  les  traits  de  fa  gloire  que  l'oeil  le 
plus  [îi^inc  ne  perce  ipi'.ncc  pi:îm:  dans  les  iniratiila  vo- 
'  es  des  Hilloires  générales;  Que  l'Armoriai  oiFroit 
î  une  heureufe  occafion  de  faire  valoir  la  naiflànce 
diftinguée  de  ceux  à  qui  la  fortune  fembloit  avoir  fermé 
■  femin  de  l'illuftration ,  en  leur  refufaut  les  moyens 
paroitre  avec  un  certain  éclat  dans  le  monde;  Que 
îme  il  eit  des  Maifons  qui  bien  que  très -ancien nés 


mes  les  réunilibit  en  quelque  forte  de  nouveau,  &  leur 
mettoit  fous  les  yeux  l'amitié  qui  doit  régner  entr' elles; 
Que  la  Nobleite  inférieure  ou  par  le  rang  ou  par  la  for- 
tune, y  apprendroit  en  méme-tems  fi  parmi  les  Maifons 
élevées  aus  dignités  &  aux  honneurs,  il  n'en  cfi  point 
quelques-unes  à  qui  elle  appartienne  directement  ou  in- 
directement, &  de  qui  elle  puMè  réclamer  la  protection 
&  le  fecours. 

.  (a)  La  Nobleflè  étant  le  foutien  &  l'honneur  de  la 

■  Nation  (conclut  le  Juge  d'Armes  i  &  jouillant  par  cette 

■  raifon  d'un  rang  diltingué  S  de   certains  privilèges, 


Digiiizcd  b/ Google 


PRÉFACE. 


ie  doit  rien  négliger  de  ce  qui  peut  conftater  (es 
s  &  les  mettre  i  portée  J'ùrre  yà-éralemenr  recon- 
Plus  ils  Tant  grands,  plus  ceux  qui  les  polfédcnt 
-nt  en  être  jaloux:  &  loin  qu'un  Ouvrage  qui  n'ell 


des  Famille 
gie,  accomr 

dons  donner,  mais  feulement  leur  G 
gnée  des  traits  qui  peuvent  leur  fait 

c  qu 
néalc 
hou 

tribuer  à  affùrer  leur  état.  On  peut 

IVxaelc  ver 

s  F 

milles,  ni  le 

dégrader  par  des  anecdotes  dont  1; 

hair 

s  pre 

duit,  plùtô 

que  fur  ceux  qui  en  font  les  trilles 

:>bje< 

.  Au  relie 

(ajoutait  le  Juge  d'Armes)  il  eft  d 

ffici 

qu'un  Ouï 

âge  qui  traite  d'une  matière  auffi  d 

qu'eU  celle 

de  NuMcllc,  n'excite  quelques  mu 

loriqu'il  de 

ient  publie.  Mais  de  quel  côlé  pa 

s?  Sera-ce  de  la  part  de  ces  illultre 

is  des  Races  anciennes  dont  tous  les  degrés  fe  ci 
it  par  autant  de  Héros,  ou  de  ceux  qui  pofledant  en 
degré  inférieur  une  Nobicllc  acquiiè  par  la  vertu 
par  des  ferviees  réels,  confervent  fidèlement  les  fen- 
aens  que  le  Souverain  a  reconnus  &  recompenfés? 
;>n.  La  vraye  vertu  ne  craignit  jamais  de  témoigner 
rcconnoilfance  par  l'aveu  publie  du  bienfait.  Les 
jrmures  viendront  donc  feulement  de  certains  Parti- 
licrs,  intrus  dans  l'ordre  de  la  Noblelfe,  ufurpatcurs 
5  Titres  qu'ils  portent.  &  qui  n'ayant  pour  en  jouir 
mtre  droit  qu'une  grande  fortune,  tremblent  à  la  vue 
un  Ouvrage  qu'ils  croyent  prêt  à  éclairer  le  Public 
r  leurs  chimères.  L'amour  propre  n'a-t-ll  pas  coutu- 
;  de  s'élever  contre  tout  ce  qu'il  prévoit  pouvoir  un 
ur  le  blcilér?  Ainfi  pofl'clléurs  tranquilles  d'une  préé- 
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ils  appréhendent  ee  qui  peut  les  faire 

.  rentrer  dans  le 

r  état  naturel;  Mais  cachant  au  Public 

.  le  vrai  motif  c 

c  leur  oppoiition,  ils  feignent  de  ne 

*  craindre  que  p 

.  tablemcnt  pour 

eux-mêmes.  Aïnfï,  afin  de  fe  mettre 

.  à  l'abri  de  tout 

.  dont  rien  ne  fa 

mieux  Ternir  la  nécelfité  que  leur  eha- 

■  R"n  &  leurs  !n 

uiétudes.  . 

Telles  fout  les 

raifons  vîftorieufes  que  le  Juge  d'Ar- 

mes  a  oppoftes  à 

a  première  des  trois  objeélions  faites 

ge.  Il  fe  flatte  de  n'être  pas  moins  eu 

ccondc.  Il  ne  parle  point  de  quelques 

SrticulLrs^îo 

noms  compris  da 

15  l'Armoriai  général  figureront  mal 

I  avoit  quelque  reponfe  à  leur  faire, 

c'eft  qu'avant  que 

de  fe  porter  à  un  pareil  excès  injurieux 

de  la  NoblelTe,  Ils  auroient  pû  fe  rap- 

peller  eette  maxi 

ne  de  l'îlludre  Snj;e  du  dernier  Siècle 

que  plus  on  elt  d'un  fang  élevé,  moins  on  doit  Te  pré- 

valoir de  fa  naiffance,  parce  que  la  modeflie  n'entre  pas 

moins  dans  le  caractère  du  vrai  Noble  que  la  bravoure, 

l'amour  des  Arm 

es,  &  toutes  les  autres  vertus  d'appa- 

rat;  Ou  fuppofé 

[u'inutilcs  fardeaux  de  la  terre,  Bulles 

Hermétiques,  M 

rbres  vivans  (a),  ils  ne  Ibient  point 

capables  d'une  ré:]e\inii  ioiiJe.  il.  auraient  Uù  au  moins 

examiner  fi  quelc 

ues  lacunes  dans  leur  filiation  ou  quel- 

autre  nature  ne  laifTent  point  de  doute 

fuHa  pandeur  d 

Le  Juge  d'Ar 

nés  ne  s'adreflè  qu'aux  Critiques  peu 

trouve  dans  fon  Ouvraçc  que  des  noms 

inconnus,  de-  Kamil'.eâ  praires ,  (uns  Ouitration  &  fans 

ferviecs.  Il  leur  a 

déjà  répondu  que  l'on  pourrait  compter 
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un  grand  nombre  de  Millions  Nobles,  qui,  pour  n'avoir 
p:>ii;i  itjiiriii  de  Connétables,  de  Marécliaus  de  France, 
de  Chanceliers  &c.  n'en  font  pas  moins  dignes  de  confi- 
dérarion.  Mais  pour  ne  laillèr  aucune  réplique  aux  Ccn- 
Icurs  Ici  pius  of  in-.itrci.  il  lui  l'uilit  de  leur  oppolcr  dans 
la  Robe  comme  dans  l'Ordre  Militaire  les  noms  d'Acmi- 

de  MaRBIUP,  d'AaUESSEAD,  d'ANDIGNÉ,  d'As- 
DRAULT-de      Langeron,     d'ANGBNNES,  d'AtCHOU, 

J'Ahiui  iisin-dc-  Mm.i'N,  d'AcitussuN-dc  la  Feuii.- 
lahe,  d'AuHON-r,  de  Bahhançois,  de  Belleville- 
Harpbdannb,  de  Boisse,  Bouanin-dc  Villainks, 
de  Cauhieu,  de  Capendu-cIc  Bol'rsonne,  de  Car- 
voisin,  de  CAULAtNCOUR,  de  Chapt-<ïc  Rastigmac, 
de  CtiASTEHAi-de  Lanti,  de  Choursës  ou  Solrciies, 
du  Coetlosq_let,  de  Cri;q_u[,  de  la  Cnor-TE-dc 
Bourïac,  de  DAMAS-d'AKLEK1-de  CRL-s-de  Thian- 
gbs,  de  Dio-dc  Moutieiroos,  de  Doria,  de  Dur- 

FOBT,  d'ERNEVlLLE-PoLlUNY,  d'Esi-INCH  AL,  lt  FbBVRE- 
d'OHMESSON-d'EAL'UONNE,  de  FlEURV,  FROTTlER-de 
la    MkSSBLLIÉRE,    GlGAliT-de    BBLLEt-ONDS,  HuCHET- 

de  la  BÉnoïKRE,  HuRAUt.T-de  CiiKVERNi-de  V[hraie, 
de  KEKKOENT-de  Cobtaneao,  de  LoscuEiL-de  Mai- 
so»s,  de  LoupiAC-de  la  Devéze,  de  Malherbe,  de  la 
Malitonie,  de  Menou,  de  Mesgrigny,  de  Montagu- 
d'O,  de  Montfav-con,  de  Montmor[Llon ,  Nicolay, 

de  NOAILLES,  de  NoRUANVILLE,  PhELÏPEAUX,  de  Qu* 
LEN,  de  RÉCOLRT-de  RurELMO  WDE,  de  Ro5SET-dc 
FLEURÏ,  de  S"  HerM[NE,  de  ScErEAUS-de  BBÂlltKEAU, 
SkGUIER,    le    SÉNESCHAl.-de     CARCADO-dc     MOLAC,  de 

Sesmajsons,  de  Thézan,  le  VALois-de  Villette,  de 
de  Vassan,  le  V  en  eu  R-de  Bbauvais,  de  la  Vieeïii.le, 
de  VoïER-d'ARfiENSOK  &c.  On  ne  peul  pas  dire  que  les 
noms  de  ces  Familles  qui  font  amis  Jjns  le  Premier  Rc- 
gilire  du  Juge  d'Armes,  foient  des  noms  inconnus,  puis- 
qu'elles oni,  ou  ont  eu  pour  la  plupart,  ce  que  les  criti- 
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ques  demandent,  c 

es  Manrdiiiux  de  France,  des  Chan- 

Minl/ires,   des  Lieutenans 

Généraux,  des 

Confeillers 

d'Etat, 

de  braves  Officiers, 

des  Magillrats 

dillinçuiis, 

ot,  de  grands  hommes 

Et  parmi  1 

s,  pour  lefquclles  le 

Juge  d'Armes 

renvoie  à  f< 

n  Ouv 

age,  combien  de  Ge 

fans  une  gr 

ande  illullration,  fans  être  d 

corés  de  Titres 

magnifiques 

te  fur  des  Sei- 

gneurs  très 

qualifie 

?  Combien  de  Noble 

dans  des  rems 

,'  dont  les  defeendans  ne  fe  retrouvé- 
es que  les  Cenfeurs  appellent  la  No- 

préféré à  la 

ies  Cours  l'heureufe 

S  noble  fimpli- 

pères. 

aint  que  trop) 

qu'aujourd' 

peu  de  çompa- 

&  la  Ville  retenliflcr 

tendant  de^Js 

fait  un  hoir 

valiers 

veau,  tandis  qu'un  de 

foutiens  de  la 

anciens  Ch 
Monarchie , 

le  fang  des  premier 
re  enféveli  ou  dans 

a  Province  ou 

Empli 

Militaire,  hors  d'éta 

de  percer.  Or 

ne  aujourd'hui  incon 

u,  c'eft  ce  re- 

jetton  igno 

é  d'une 

Souche  illultre,  que 

Juge  d'Armes 

a  principale 

vue  de  tirer  de  l'ol 

fcuritê;  &  il  ne 
inconnu.  Entre 

les  Familles 

qui  fe  : 

tre  que  parce  qu'il  cil 
ont  remarquer  foit  par 

occupent  en 

ait  par  une  opulence 

pas  nouvel! 
ou  l'Hiitoi 

e  géné 

nés  ont,  pour  conièr 
aie,  ou  des  Hifloir 

Les  autres  t 

leurs  preuves  généalo 

■iques  dans  les 

Charges  qu 

leurs 

Ayeux  leur  tranfmett 

lieurs  Siècle 

,  &  qu 

une  pofieffion  contin 

lierediuires 

aux  eni 

ans.  Ainfi  il  leur  cil 

n  quelque  forte 

permis  de  marquer 

de  l' in  différence  pour 

un  nouvel  Ou- 
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Vrage  de  Généalogie,  j  moins  q 
&  de  la  Sent  précifion  ordinaire 
ques,  &  de  l'cnnnyeulc  prolixiti 
liére  que  pcrlbnne  ne  lit,  elles 

d'un  nom,  on  ne  due  que  ce  qu 
du  Public;  Et  en  ce  cas,  le  Juge 
volontiers  fa  Plume,  perfuadé  ( 


n  du  Mer 


répondant  que  ceux  qui  lu  criliquoien;  n'avoieni  pas  allé* 
confidéré  l'objet  de  l'Armoriai  annoncé  par  Ion  titre 
même;  Que  c'elt  parce  qu'il  dt  général  qu'il  ell  plus 
utils;  Que  dans  la  Sociélé  civile,  un  Gentilhomme  d'an- 
cienne extraction  ne  croyoit  rien  perdre  de  fon  luflre  ni 
de  fes  droits,  parce  qu'un  autre  Sujet  du  Roi,  Introduit 
après  lui  dans  l'Ordre  de  la  Noblefle,  croit  auffi  reconnu 
pour  Gentilhomme,  ou  même  Amplement  pour  Noble; 
&  qu'il  jouiflbit  des  prérogatives  attachées  à  cette  qualité; 
Que  chacun  étoit  confervé  dans  fon  état;  Que  de  même 
dans  les  Arnioriuux  particuliers  ou  Rcgiflres  des  Nobles 
de  chaque  Province,  on  avoit  vù  cnle-iul-le  les  plus  ki'.uiJs 
noms  avec  des  noms  icterieuis  fans  inconvénient  ni  pour 
les  uns  ni  pour  les  autres;  Hiifin  que  cnmiiie  l'illullration 
des  Grands  &  les  dignités  dont  le  Souverain  les  honore 
en  récompense  de  leurs  fervices,  dévoient  être  non  pas 
un  fujet  de  mortification  pour  la  Noblefle  du  fécond  Or- 
dre, mais  un  moyen  d'exciter  une  émulation  générale , 


Que  le  Juge  d'Armes  ai.  même  reçu  dans  fon  Ouvrage 
des  noms  dt  nouveaux  Nobles  ou  d'Annoblis,  il  n'a  fait 
en  cela  qu'agir  conformément  au  plan  de  prévenir  les 
lllui'palimis  i\  If  s  chimère:-,  de.  Famiiles.  En  général  piiur 
juger  du  pris  d'un  Ouvrage  Ici  que  l'Armoriai,  il  faut 
moins  envifager  !e  tems  préfent  que  l'avenir.  Chacun  con- 
vient que  quand  après  la  création  de  Ton  Office,  le  premier 
Juge  d'Armes  n'aurait  fait  que  donner  un  Catalogue  d^s 


à  déguifer  leur  origine;  &  il  ne  ferait  point  arrivé,  juf- 
ques  dans  ces  derniers  tems,  que  par  une  ridicule  &  chi- 
mérique fuppofition  de  Part,  on  prêtât  à  L'Ecoflè,  a  l'An- 
gleterre, à  l'Italie,  à  l'Efpagne,  des  enfans  dont  le  nom 
même  leur  ètoit  inconnu.  Condamner  le  Juge  d'Armes  en 
un  point  qui  aujourd'hui  concilierait  une  elïimc  générale 
au  premier  de  fes  préJéceilL-urs,  c'clt  donc  ne  pas  con- 
noitre  un  des  principaux  avantages  de  [on  travail,  en  mê- 
me tems  que  c'ell  ne  pas  refpeiler  les  grâces  du  Souve- 
rain, auxquelles  ceux  mêmes  qui  les  dégradent,  doivent 
Couvent  le  principe  de  leur  élévation. 

L'emprelTement  d'un  grand  nombre  de  Gentilshommes 
de  toutes  les  Provinces  &  de  tout  rang,  à  demander  place 
dans  l'Ouvrage  du  Jujjl-  ,l' Armes,  lui  a  lait  penfer  que  le 
Public  étoit  latisfait  de  Tes  raifons,  que  ceux  qui  dans  les 
commencement  avoient  prii  t'àcheufes  impreiïions  con- 
tre l'Armoriai,  ctoient  revenus  de  leurs  préjugés,  ou  du 


moins  que  s'il  reftoit  encore  quelques  perfonnes  qui  fut 
loin  prévenues,  ce  ne  pouvoit  è;re  que  des  s>crK  iniéroll^s 
à  nourrir  leurs  préventions  S  à  les  inlpirer  aux  autres,  ou 
de  ces  génies  mifantropes,  cfprits  dangereux,  cyniques 
dé. 1, n  és  qui  ne  [aïeul  répandre  que  de-  dil'conrs  capables 
de  nuire;  Et  tels  feint  les  fentimens  du  Juge  d'Armes  à 
l'égard  des  uns  &  des  autres,  que  comme  leur  Coffrage 
ne  le  llaiteroit  pas  beaucoup,  leur  critique  n'a  rien  qui 
l'allarme. 

]1  peut  dire  cependant  qu'il  n'a  rien  négligé  pour  mé- 

blcfle.  Il  avoit  annonc/que  fc  trouvant  héritier  des  Char- 
ges  de  fes  prédcccircurs  &  de  tout  ce  qu'ils  ont  recueilli 
de  Mémoires  importa™  fur  la  Nobleffe  du  Royaume,  fon 
unique  occupation  depuis  plufieiii-s  smiées  .ivnit  été  d'aug- 
menter un  tréfor  Q  confidérable;  Qu'il  comptoir  plus  de 
dix-neuf  cens  Volumes  manuferits  d'Extraits  de  Chartes, 
de  Diplômes,  de  Lettres  Royaux,  de  Contrats  de  Ma- 
riage S  autre;  Ailes  Je  lamillcs,  tous  Titres  originaux, 
ou  produits  par  des  Expéditions  &  Copies  authentiques; 
Qu'en  joignant  à  ees  lêcours  ce  que  chaque  Famille  lui 
fournirait,  il  pouvoir  fc  ilnttcr  d'être  plus  en  état  que 
peffonne  de  remplir  le  projet  de  l'Armoriai  général,  pro- 
jet le  plus  grand  qui  eût  jamais  été  tenté  en  matière  de 


Quelques-unes  des  Familles  cnmprifcs  dans  le  prochain 
Regiftre  du  Juge  d'Armes,  comme  celles  de  BbkIuhd- 
de  BeaulieU  &  de  Cour,  ville,  le  Breton,  Ch/lV>.- 
on*c,  Hérault,  Montfort,  de  Villainss  &  plu- 
ficurs  autres,  trouveront  dans  leurs  Articles  une  preuve 
de  ion  exactitude  a  reniplir  lés  cngngeuiciis.  Non  content 
des  Titres  que  ces  Familles  lui  avoient  fournis,  Titres  qui 
etoieiu  tout  au  plus  iufHl'ans  pour  établir  les  dilations,  il 
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a  fait  des  recherches  dans  Ton  dépôt;  &  il  }■  a  découvert 
des  honneurs,  des  fcrvices,  des  alliances,  des  Terres,  des 
événcmeas  qu'elles  mêmes  ignoroient.  En  général,  dès 
que  les  alliances  fe  font  trouvées  honorables,  quelque 
indirectes  qu'elles  fulTent,  il  les  a  rappellées,  afin  que  les 
Familles  villènt,  comme  il  i'avoit  promis  dans  fon  Mé- 
moire, à  qui  elles  appartiennent,  &  de  qui  elles  peuvent 
réclamer  la  protection  &  le  fecours.  Ainli,  quoique  la 
Famille  d'Ofmont  en  Normandie  n'ait  point  de  lullrc  à 
chercher  ailleurs  que  dans  fon  propre  nom,  elle  verra 
qu'elle  compte  parmi  fes  Ayeux  maternels  les  Connéta- 
bles de  Montmorenci,  les  Sires  de  Laval,  plulieurs  Ma- 
réchaux de  France,  les  Comtes  de  Dreux  aînés  des  Ducs 
Je  Hrcraene  de  ce  nom,  &  par  conféquent  le  Roi  Louis 
k  tiras  de  qui  ces  Ccmtes  e-.cient  l'ortis.  La  Malfon  du 
Merle,  anciennement  illuftrée  par  un  Maréchal  de  France 
f!  aujourd'hui  prcfqn" ignorée,  rcconnoitra  de  même  par 
quel  endroit  elle  a  été  liée  avec  les  Maifons  d'Eitoute- 
ville,  de  Rourbon-Saint  Paul,  d'Orléans- l.ongucvillc , 
de  Goyon-Matignon  &c.  &  comment  celles  de  Harcourt, 
du  Pont-Bellenger  &  d'Orglandes  ont  eu,  ou  ont  encore 
des  Terres  de  fon  ancien  Domaine. 

Lorfqu'il  s'efi  rencontré  dans  l'Article  d'une  Famille, 
quelque  perfonnagc  diltingué  par  fes  Services  ou  par  un 
mérite  rare  en  quclqu'état  que  ce  fût,  même  dans  les  Let- 

bbble  à  ceux  qui  font  partie  des  Mémoires  Je  l'Acadé- 
mie des  Sciences,  non  pas  pour  la  délicatclfc  ni  pour  les 
grâces  du  difeours,  ('qualités  qui  appartiennent  en  propre 
;,  l'ingénieux  Auteur  de  ces  Eloges  (a)  &  que  tout  autre 
Ecrivain  entre  prendrait  vainement  d'imiter),  mais  pour 
la  forme,  c'cll-i-dire  alfcz  étendus  pour  qu'aucun  fait 
elleutlel  n'y  ibit  omis,  &  en  mème-tems  allez  courts  pour 
ne  point  ennuyer  le  Lcélcur.  Tels  font  dans  le  préfent 
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Carcalfone  fucceUi 

emcnt    Evêque   de  Lecloure  ét  de 

iiKs^dc  BmTb 

écrivit  en  i655.'  un 

"LttreTim'  honorable  qu'unique 

dans  fon  elpéce;  d 

Denis  de  Banne  fon  fils,  dit  le 

Comte  d'Avéjan,  m 

rt  à  Nanci  en  1707.  Commandant 

des  Troupes  de  Fra 

nce  en  cette  Ville,  Commandeur  ou 

Grand-Croix  de  l'O 

dre  Militaire  de  S.  Louis,  Lieutc- 

nant  Généra]  des  Ar 

mées  du  Roi,  après  avoir  été  Gou- 

vcrneur  de  Fûmes 

Commandant  pour  Sa  Majeité  à 

Dunkcrquc,    &  Lie 

utenant   Colonel  du  Régiment  des 

Gardes  Françoifcs;  (Il  fut  le  perc  du  feu  Marquis  d'Avé- 
jan,  Capitaine- Lieutenant  de  la  première  (!om]ii^:ii; 
des  Moufquetaires)  ;  d'un  Raisiono  de  lïiicAHiH-dc 
PAviE-de  Rouer,  Baron  de  Fourquevaux ,  Chevalier 
de  l'Ordre  du  Roi,  Gentilhomme  ordinaire  de  fa  Cham- 
bre, Confeiller  en  fon  Confeil  Privé,  Capitaine  de  mille 
hommes  de  pied  de  la  Légion  ou  Régiment  de  Guyenne, 
Gouverneur  de  Narbonne,  AmbaiTadeur  de  Charles  IX. 
auprès  du  Roi  d'Efpagne  &c.  reconnu  par  l'Auteur  des 
Annales  de  Touloufc  pour  un  des  plus  braves  Hommes 
de  fon  Siècle;  d'un  Hector  le  Breton,  Seigneur  de 
la  Dolneterie,  CommhTaire  Extraordinaire  des  Guerres 
en  1 5g7-  au  Siège  d'Amiens  où  il  perdit  un  œil,  cnluiie 
Roi  d'Armes  de  France,  &  Maître  d'Hôtel  ordinaire  de 
la  Maifon  de  Louis  XIII.  qui  en  i638.  lui  accorda  la 
permifiion  d'ajouter  à  fes  Armes  une  Fleur  de  Lys  d'or, 
pour  monument  des  honneurs  dûs  à  fes  travaux  Héraldi- 
ques &  Militaires;  d'un  Guillaume  de  Rriqueville, 
Gentilhomme  ordinaire  de  la  Maifon  du  Roi  &  de  celle 
de  la  Reine  en  1002.  Lieutenant  Général  pour  Sa  Ma- 
jelté &  comme  Amiral  dans  toutes  les  Mers  voilincs  du 
Cap   François,  perfonnage  dont    les  Services  peuvent 
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palier  pour  le  prélude  de  ceux  qui  viennent  d'être  hono- 
rés &  récompenfés  dans  une  autre  Branche  de  la  Mai- 
fon  (a);  d'un  Christophe  de  Chavaonac,  Seigneur 
";  du  Boufquet,  Gouverneur  de  la  Ville 
d'Iifoire,  fameux  dans  l'Hiltoire  de  la  Ligue  pour  avoir 
le  Siège  de  cette  Pince  contre  Henri  III.  en  i577. 
:  vaillance  qui  mérita  les  applaudilfcmens  de  fes 
mêmes;  de  ibn  fils  JosuË  de  Ciiavacnac, 
Gouverneur  de  Montauban,  que  le  Cardinal  de  Riche- 
fit  arrêter  en  1642.  avec  le  grand  Ecuvcr  Cinq- 
3  (É)  &  le  Prélidcnt  de  Thou,  comme  leur  ami  pal- 
lier, &  foupçonné  des  mêmes  dcllcins  parce  qu'il 
t  homme  de  valeur  &  d'un  ci  prît  capable  des  plus 
gr.iudes  enireprifes;  du  fameux  Comte  Gaspard  de 
"  avaonau,  Général  des  Armées  de  l'Empereur, 
ement  renommé  pour  fon  habileté  dans  les  Négocia- 
s  ci  pour  fa  bravoure  dans  les  combats;  d'un  Pierre 
Pénis,  Seigneur  de  la  Prade,  Lieutenant  Généra!  au 
Siège  Préfidial  de  Tulles  en  Limofin,  a  qui  il  arriva  en 
i(jo7.  une  avanrure  rapportée  dans  pluficurs  Mémoires 
du  tems,  &  allé?,  conlidérablc  pour  entrer  dans  l'Hiltoirc 
de  fa  Famille,  fur  tout  après  l'Eloge  pompeux  que  fait 
e  loi  le  célèbre  Etienne  Ualuze;  d'I«\ACK  de  FltNis  fon 
1s,  aulli  LIciiiciiaiiE  Général  Je  Tulles,  Auteur  de  quel- 
ques Poilfies  Latines  adreflées  a  Louis  XIV.  dans  fa  mi- 
norité; d'un  Juin  de  Lamiiert,  Marquis  de  Saint  Bris, 
mort  Lieutenant  Général  des  Armées  du  Roi,  Gouver- 
neur de  Mets  &  du  Pals  Mcflïn,  &  nommé  Chevalier 
■  des  Ordres;  de  Henri  de  Lambert, 
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Gouverneur  des  Ville  &  Duché  de  Luxembourg,  &  com- 
me l'on  perc  Liculeii.HU  (ieilernl  Jt'h  Arncis  de  Sa  Majellc 
(C'étoit  le  mari  de  l'illuftre  Marquife  de  Lambert);  d'un 
Jean-François  de  Lavibr,  Seigneur  de  Calmuulier 
dans  le  Comte  Je  ISuurgogiic,  don!  la  mémoire  ell  encore 
actuellement  aufli  conlldérée  dans  fa  Province  que  Tes  fer- 
vices  furent  utiles  à  Louis  XIV.  lori'ju'il  en  lit  la  Conquê- 
te; d'un  Artus  Pbun[eb,  Seigneur  de  S.  André,  Pre- 
mier l'ielident  du  Parlement  de  Grenoble,  à  qui  le  Roi 
Henri  le  Grand  fut  redevable  de  la  réduclion  de  Lyon 

Princ/tn  Dauphiné  que  les^Maréchaus  d'Ornano,  les 
Comtes  des  Viriville  &  de  Dizimicu  &  les  Seigneurs 
mêmes  de  Lcfdiguiércs;  de  Nicolas  PatJNtER-de  S' 
André,  ion  petit-lils,  aullï  Premier  Prc'fident  du  Parle- 
ment de  Dauphiné,  Â  Amballàdcur  du  Roi  à  Venife, 
où  il  eut  en  1669.  dans  l'Eglife  des  Jéfukes  avec  l'A m- 
ballàdeur  d'Efpagnc  la  célèbre  affaire  que  chacun  fait; 
d'un  François  de  Solages,  Baron  de  Tholet,  qui  tant 
que  vécut  Henri  IIL  porta  les  Armes  pour  ce  Prince  con- 
tre Henri  IV.  Roi  de  Navarre  alors  Chef  du  parti  oppofé, 
&  fervit  ce  dernier  avec  la  même  fidélité  après  fon  avè- 
nement au  Tronc,  perfuadé  qu'il  n'y  a  de  ferviee  hono- 
rable que  celui  qui  ell  légitime,  .V  apprenant  en  méme- 
tems  à  toute  la  Nobleffe  qu'elle  ne  doit  connoilre  que  fon 
devoir;  d'un  Rtsii  de  Vimhck,  Seigneur  de  Rocham- 
beau,  qui  après  avoir  été  Capitaine  de  trois  cens  Arque- 
bufiers  pour  le  ferviee  des  Rois  Henri  IIL  &  Henri  IV. 
réunis  contre  le  Duc  de  Mayenne,  devint,  dès  le  lende- 
main de  la  funelte  cataltrophe  de  S.  Cloud,  un  des  pre- 
miers Partifans  de  la  Ligue,  parce  qu'on  lui  avoit  inf- 
piré  qu'il  ne  pouvoit  obéir  a  un  Roi  Huguenot,  exemple 
fcniiblc  des  pernicieux  effets  d'une  Religion  mal  enten- 
due; d'un  Paul  de  Viusoi.hs,  Seigneur  de  Mont-rédon, 
7.élé   Défenl'eur  des  Eglilcs   Réformées,   &   comme  tel 
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puiffe  trouver ,  par  une  habileté  confbmmée  dans 
affaires  politiques,  par  diverfes  Ambaffades  &  Ncg( 
tions  fameulcs,  &.  ce  qui  efl  plus  que  tout  cela,  par 
rare  probité  (a).  Ce  morceau  traité  avec  une  juiie  t 
due,  mais  fans  fortir  du  dclfcin  général  de  l'Ouvr 
pourra  faire  doutant  plus  de  plailir  au  Publie,  qu'à 
ception  des  Gens  de  Lettres,  il  cil  aujourd'hui 


tration,  quoiqu  elle  occupe  de  tres-i^-iind;.-;.  jil.L.-e..  !..  dl 
une  occaiion  pour  les  bons  elprïts  de  revenir  de  ces  pré- 
jugés aufquels  la  Itupidité  a  feule  le  droit  de  s'attacher 

11  y  a  encore  quelques  autres  points  qui  ont  paru  au 
Juge  d'Armes  demander  des  explications  &  du  détail, 
comme  certaine  ufa^es  établis  en  quelques  Provinces  & 
inconnus  en  d'autres,  d'anciens  termes  actuellement  inu- 
fites  ou  particuliers  à  quelques  lieu*  qui  les  ont  retenus, 
des  Charges,  des  Emplois  aujourd'hui  ignores,  des  Epo- 
que? de  laits  yéciéraux,  Je:,  J,,itj;  ddcc'.iiaillf  ou  con- 
fondues par  les  Ecrivains  etc.  En  Languedoc,  par  exem- 
pie, 

..il.:        II.  .       ■!■  I      '   .  I  I       I  M  ||    ,  ,, 
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pie,  chacun  fait  que  11-  droit  de  Ban  fur  une  ParoitTe  ou 
une  Terre,  cft  la  Haute  Juridiction  fur  cette  Terre  :  on 
l'ignore  en  Normandie  &  en  Bretagne.  De  même  auffi 
on  tient  en  Normandie  &  en  Bretagne  qu'anciennement 
un  Fief  de  Hatitber  ctoit  un  Fief  de  liaut  Baron  ou  grand 
Baron,  Variai  immédiat  du  Souverain;  &  l'on  y  connoît 
tous  les  différens  degrés  de  mouvance  en  ce  genre.  On 
entend  encore  en  Bretagne  ce  que  c'efl  que  le  fhirt.ige 
Noble  aux  termes  de  ï  Ajfij\-  du  ComU  GtuJTroi;  au  lieu 
qu'en  Languedoc,  ce  langage  ne  fera  point  compris.  Le 
Lieutenant  du  Sénceha!  ou  Bailli  fe  nomme  en  Langue- 
doc Vigukr;  en  Bretagne  on  l'appelle  Alloué,  &  en  Nor- 
mandie Vi.j:>mU.  Combien  Je  laits  uulli  dont  les  Jattes, 
toujours  prclcntcs  a  l'efprit  des  Savans,  font  ignorées 
du  commun  des  Lecteurs ,  &  par  confequent  combien 
J'occalions  pour  eus  de  confondre  les  tems,  ou  même 
de  ne  pas  voir  clairement  ce  qu'on  veut  leur  faire  enten- 
dre, (oit  qu'ils  ignorent  les  faits,  foit  qu'ils  n'ayent  pas 
toujours  fous  la  main  les  Livres  nécelfaires  pour  s'en 
inllruire.  11  faut  donc  indifp  en  fable  ment  des  explications 
à  toutes  ces  chofes,  fans  quoi  l'on  parlera  toujours  bas- 
Breton  pour  un  Languedocien,  &  Languedocien  pour 
un  bas-Breton. 

Le  Juge  d'Armes  a  fenti  cette  neceffité  principalement 

deiliné  à  palier  entre  les^mains  de  l'homme  peu  lettré, 
comme  en  celles  du  Savant,  a  inilruire  l'Etranger,  com- 
me le  Régnicole;  Et  pour  l'exécution,  il  s'eft  fervi  de  la 
voie  des  Notes,  qui  fans  couper  la  narration  ni  embar- 
railer  le  difeours,  fournirent  les  lumières  que  l'on  defire, 
&  fervent  même  à  foula^-er  l'dpni  latiSué  de  la  lecture 
de  matières  naturellement  feches  &  ingrates  par  elles- 
mêmes.  C'ell  don;  la  qu'il  explique  tous  les  ufages,  tou- 
tes les  qualiiieailoiis  ciablies  .tans  chaque  Province,  les 
Alliances  indirectes  des  Familles.   En  un  mot,  c'eil-là 
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qu'il  donne  (oui  les  éclairci  démens  nëceflàirea  poo 
perfonnc  ne  (bit  arrête  dans  la  lecture  de  Ton  Oui 


fait  d'Hîftoio 
foupçonner  de 


in  .l'élal.lir 
refque  ton- 


de la  Province  parurent  fous  les  traits  honorables  qui 
difti  isolent  anciennement  la  Nobleflb  d'avec  l'Ordre 
Plébéien,  c'eft-à-dire  les  armes  à  la  main,  dans  les  Mon- 
tres ou  Convocations  de  Ban  faîtes  par  ordre  du  Prince; 
Et  comme  il  fait  qu'en  Bretagne  les  anciens  Titres  Ibnt 
rares,  ibil  411e  [es  (leTUilsIinmmes  [le  [.1  Province  les  ayent 
confervés  avec  moins  de  foin  qu'ailleurs,  foït  qu'il  s'en 
foit  perdu  beaucoup  dans  les  Révolutions  &  dans  les 
Guerres 
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Guerres  aufquelles  cette  Province  a  été  auffi  fujette  que 
les  autres,  quelquefois  en  rapportant  un  fait  hiHorîque, 
il  ne  s'eft  pas  contenté  de  nommer  les  perfonnages  Joiit 
il  avoit  à  parler,  il  y  a  joint  ccu*  qui  ont  eu  part  à  l'action. 
Il  en  a  ufé  de  même  pour  quelques  extraits  de  Titres 
dotneftiques,  lorfqu'il  s'y  cft  trouvé  des  qualifications 
honorables  à  une  Famille  ;  &  il  le  fera  encore  dans  la  fuite, 
luppofé  que  le  Public  goûte  la  chofo.  Son  deffein  fe  verra 
dans  les  premières  pages  de  l'Article  du  Boisgklïs, 
dans  ceux  du  Chayagsic,  de  Pluvm;  &  autres. 

Il  ne  relie  qu'un  feul  point  fur  lequel  il  foit  partage  de 
fentimem  avec  un  grand  nombre  do  Gentilshommes  de 
la  Province  de  Bretagne.  Le  fujet  de  cette  divifion  cft  la 
qualité  Je  C!icî\ilL'i\  que  quelques  perlnnnes  prétendent 
être  la  qualité  propre  &  diltinétivc  des  Gentilshommes 
d'extraction.  [V  eue  bien  de-.  Nobles  Je  la  féconde  claile. 
fouvent  même  des  Fils  d'Annoblis  ,  ufurpent  aujourd'hui 
par  une  coupable  témérité.  Le  Juge  d'Armes  avoit  pôle 
pour  principe  dans  la  Préface  de  fon  premier  ltegltre, 
que  .  tout  Noble  naît  feulement  Ecuyer,  &  ne  doit  avoir 
.  d'autre  qualité  jurqu'fi  ce  qu'il  ait  plù  au  Iioi  de  lui  en 
•  accorder  une  qui  foît  l'upeneiire  :  Qu'aucun  Gentil- 
.  homme,  quel  qu'il  foit,  n'ell  Chevalier  par  fa  nalilîmee: 
.  Que  ce  Titre  elt  un  grade  perfonnel  que  le  Pere  ne  tranf- 


toutes  les  perfonnes  inllruites  de  nos  refpectables  A 
tiquités,  a  révolté  quelques  tfprits,  &  femble  mii 
ayoir  éloigné  plui.eurs  Gentilshommes.  Ils  lui  en  o 
oppofé  un  autre  qu'ils  paroiHènt  foutenir  de  l'ufage  o 
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feryi  par  la  Chambre  que  Louis  XIV.  établit  en  1668. 
piur  l-i  lïtf  irnu:ion  de  la  Noblellé  de  Bretagne,  ('ell 
que  tout  chef  de  Famille,  defeende,  d'anciens  Cheva- 
liers nu  même  qui  prouve  Ij  Noblcfle  par  les  Rôles  des 
anciennes  Reformations  ou  la  pofléilion  du  panade 
Noble,  eft  Chevalier  né,  fk  doit  en  prendre  la  qualilé 
pnur  Te  dilhnguer  du  commun  des  Nobles  qui  ne  font 
qu'Ecuyers. 

Le  Jupe  d  Armes  a  ignore  point  ce  qu'a  fait  la  Chara. 
!>rc  de  ltL'lnr:nj:i(in  civile  i.t  hi.ta/r.i.  ;  Mj-v  l'an,  man- 
quer au  refpccl  dû  à  un  Tribunal  revêtu  de  l'autorité  du 
Souverain,  il  ofe  dire  qu'avant  que  de  décider,  les  Com- 
miffaires  ou  le  Procureur  Général  de  la  Commiflion , 

en  Bretagne,  ni  aflbz  exactement  Ppr's  î*  lens  de  la  Dé- 
claration du  Roi  qui  permet  toit  aux  Commifl'aires  de 
maintenir  dans  la  poUéflion  de  la  qualité  de  Chevalier, 
ceux  qui  la  juftifieroient  par  des  Titres  légitimes;  Et  ce 
qu'il  avance  ici,  il  le  démontre  dans  la  Dillertaiion  qui 
fuit  fa  Préface.  Il  s'étoit  d'abord  propofé  de  traiter  ici  la 
matière;  Mais  comme  il  ne  peut  examiner  la  queflion  fans 
établir  auparavant  quelques  principes  qui  doivent  fervir 
de  bafe,  il  a  micus  aimé  la  mettre  fous  un  titre  parti- 
culier, d'autant  que  le  Lecteur  le  trouvera  plus  foulagé, 
&  que  lui-même  il  en  interrompra  moins  ce  qui  lui  relie 
à  dire  pour  prévenir  la  Noblclli:  au  iujet  des  change- 
mens  faits  à  l'Ouvrage  dans  ce  fécond  Rcgîtrc. 

Le  Juge  d'Armes  a  déjà  averti  que  la  plupart  des  pre- 
miers Articles  imprimés  a  voient  été  fort  courts  pour  des 
raifons  particulières  qu'il  ne  pomoit  expliquer;  qu'o- 
bligé de  changer  fbn  projet  dans  le  cours  de  l'impreliion, 
à  mefure  que  le  delfein  de  l'Ouvrage  avoir  été  goûté, 
il  avoir  donné  plus  d'étendue  à  Les  Articles,  (Et  il  y  en 
a  beaucoup  fur  Icfqucls  ii  iui  tût  été  diliicile  de  s'éten- 
dre davantage);  Cependant  on  a  paru  délirer  qu'il  don- 
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lit  encore  quelque  choie  de  plus,  lorfquc  la  n 
:oit  lîifceptible  d'intérêt. 

Pour  fatisfairc  au  dclfr  du  Public,  d'abord  ii 
lutant  qu'il  l'a  pù,  de  ne  donner  aucune  Gêné, 
te  fût  complcttc.  Plufieurs  Familles  ont  été  ix< 
rouver  leur  nom  dans  le  premier  Regitre  avili 
avoir  qu'on  eûl  dù  parler  d'elles.  Dans  celui-ci, 


on  dépôt 
:  plus  h. 


Articles  de  Cm  premier  Regltre,  ou  qu'elle  fût  défen- 
due, fuiyaut  la  pratique  ordinaire,  c'ell  une  chufe  qu'il 
a  jugée  fort  égale  pour  les  Familles  &  indifférente  pour 
le  Publie.  Il  n'eit  que  quelques  accolions  où  la  preuve 
J'un  dCjîre  l'npcrlcur  d;penda:;t  celle  .l'un  de^re  infé- 
rieur, il  n'a  pù  faire  autrement  que  de  conilruirc  la  Gé- 
néalogie en  remontant.  On  en  aura  un  exemple  dans 
l'Article  de  la  Famille  d'AïUim  en  Provence,  &  dans 
celui  des  Marquis  de  Gorzc  du  Nom  de  ISkri'ut  dans 
le  Maçonnais. 

En  fécond  lieu,  afin  de  répandre  dans  l'Ouvrage  la 
clarté  qui  cft  plus  nécciiiiirc  encore  dans  le  genre  Généa- 
logique qu'en  tout  autre,  il  a  diltingue  chaque  Généra- 
tion par  degrés;  Et  conlèqucmmeiit  autant  qu'il  y  a  de 
degrés  à  une  Généalogie,  autant  ce  font  de  Titres  dans 
l'Imprimé.  Par-là  l'Ouvrage  devient  plus  net  à  l'œil, 
&  l'on  apperçoit  tout  d'un  coup  ce  que  chaque  Famille 
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prouve,  & 
peuvent  êtr 
En  troifi 
cru  capable 
rcllbr  la  eu 
morablcs, 
rapporté,  D 
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imite  du  Pub 
clions  de  val 
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c.  Tn 
ur,  de 

us  différentes  hranches 

omis  de  tout  ce  qu'il  a 
s  Familles,  ou  d'inté- 
its  d'Hiitoirc,  dits  mé- 

juftice  &c.  tout  y  cft 
t  promis,  avec  la  pré- 

cgalcmem  la  prolixité 

de  l'Hiiloir 

]iealu;;Ljlle. 

ces,  de  leur 
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pagne  de  c 

,  &  la  lécher 

parce  qu'il 
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eiTe  at 
prélcn 

leurs 

c'efl. 
le  defc 

ichée  au*  matières  Gc- 
n  expufé  de  leurs  fervi- 

s  honneurs,  d 
oprement  dite 

lluflrations,  &  non  une 
à-dire,  ce  récit  accom- 
iptions,  de  caraéréres , 

de  maxime 
conftiruent 

,  de  principe 
•Hiftoire. 

,  d'in 

érêts,  de  réflexions  qui 

Et.  quat 

iéme  lieu,  po 

lier  à  fon  Ouvrage  L'au- 

tome  que 

ili-iii.inJi:  Il  «Linre  Généalogique,  il  ne  rap- 

fait,  qu'il  ne 

itères 

garans,  le  Titre  ou  l'Au- 

teur  qui  le  lui  a  fourni.  Si  la  preuve  fur  laquelle  l'Arti- 
cle eit  compote,  a  ère  faite  devant  lui  par  Titres  ori- 
ginaux, il  aflùre  par  lui-même  les  faits.  S'il  ne  fait  l'Hif- 
toire  de  la  Famille  que  par  des  Arrêts  du  Confcil,  des 
Ordonnances  des  Commillàircs  ou  Jugemens  de  mainte- 
nue de  Noblelle  &c.  il  a  otiervc  Je  laire  parler  eus  piè- 
ces mêmes  avec  les  marques  d'Imprimerie  que  l'on  nom- 
me (Jitilli-iiMls.  Les  Articles  de  11 J  it  n  *  itu-de  CoURVIl.LE, 
GEKVAis-de  la  Mabonnsie,  GuiÎHiK-de  PoisiEtix, 
PELus-de  Maillanne,  P lusse L-de  Saules  &c.  fer- 
ïlront  d'exemples  en  ce  genre.  II  y  a  même  des  aéles 
originaux,  fur  tout  des  acles  Latins,  comme  des  Char- 
tes, des  Diplômes,  des  Lettres  Royaux  &  autres, 
dont  il  cite  des  morceaux,  foit  pour  mieux  appuyer 
les  faits  qu'il  expofe,  folt  pour  mettre  les  Titres  mê- 
mes à  l'abri  de  tout  événement  lacheux.  Il  cil  aulfi  quel- 
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qucfoîs  entré  dans  le  détail  des  procès  illicites  aux  Fa- 
milles pour  leur  NoblelTe,  jugeant  ce  détail  d'autant  plus 
nécetTairc  que  comme  il  eft  des  perfonnes  qui  fe  laiffent 
prévenir  ii  tort,  il  leur  oilVe  de  quui  guérir  leurs  préven- 


tions 

Et  fi  après  u 

n  expofé  fidèle  de  la  confirmation 

les  A 

on&rvo  It  encore  "  es^  même  s  "pré  j  u- 

géa  c 

eroit  point  fur  le  Ju^c  d'Armes  que 

□croit  l'injure. 

ont  jugé  la  Nobldlè  bien  établie, 

,\  pi, 

cotiféquctit  fur 
rgane. 

le  Souverain  même  qui  a  parlé  par 

En 

qui  ibrties  d'un  même  fangP  ne  fe 

fient  plus  les'u 

diviGc 

n  de  la  Famille 

diffiSrc 

ntes  Provinces 

ou  parce  que  la  féparation  eft  fi 

ne  que  la  mém 

cire  s'en  eft  perdue,  (&  le  Regif- 

ne  r 

t  fan  rhivrai» 

deux  exemples),  le  Juge  d'Armes 

faite;  Mais  il  ne  prononce  fur  ee 
difeuté  à  fond.  Ainfi  quand  les 

s'enter  Nullement  fur  une  tige  étrangère,  ni  une  idée 

vérité  auffi  confiante  qu'il  y  en  ail  dans  le  «enris  Ciénij- 
logique;  &  les  Seigneurs  de  Bretteville  à  qui  l'Article 
a  été  communique,  ont  déjà  rendu  ce  témoignage  à  la 
plume  qui  les  réunit,  que  le  morceau  ei!  traité  d'une 
manière  à  inlpircr  aux  deux  Brandies  une  eltime  &  une 
tendreife  mutuelle. 
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L'expofé  dos  foïns  que  le  Juge  d'Armes  apporte  à  Ton 
Ouvrage  dans  ce  fécond  Rcgiilrc,  annonce  le  jultc  defir 
qu'il  a  de  mériter  l'appi-nluiiiiHi  <Si  la  confiance  de  la  No- 
blcffc;  El  deux  mats  font  le  tableau  de  ces  foins.  En 
prenant  garde  de  rien  dire  qui  ait  déjà  été  dit  par  d'au- 
tres, le  Juge  d'Armes  s'efl  appliqué  à  ne  rien  omettre 
de  ce  qui  peut  honorer  une  Famille,  en  montrer  l'an- 
cienneté, ou  conftater  Ion  état;  en  forte  que  l'Armoriai 
Général  doit  être  regarde  comme  les  Archives  de  la  No- 
bklfe,  d'où  l'on  pourra  tirer  un  jour  des  Mémoires  fùrs,, 
pour  travailler  ■'  Ion  Iliiioire  gér.erjlc. 

Mais  le  même  Ouvrage  ne  fera-t'-il  pas  aufft  par  ce 
moyen,  fi  immenfe  qu'il  ne  foit  plus  pofïible  de  l'exé- 
cuter? Non.  Toutes  les  Familles  Nobles  du  Royaume 
n'ont  pas  la  même  ancienneté,  la  même  illu(lr:itmn ,  les 
mêmes  fervices.  Elles  n'ont  pas  toutes  le  malheur  d'être 
l'objet  de  quelque  prévention  înjulle,  ni  par  conféquent 
befoin  d'un  détail  qui  etabliUe  leur  état  aux  yeux  des 
plus  incrédules.  Pour  vingt  l'amillcs  illullrées,  ermihic:] 
n'en  trouve- t-on  pas  dont  l'Hiltoirc  fe  réduit  à  la  fimple 
preuve  de  chaque  degré?  Il  elt  des   Provinces  où  les 

très-peu  de  tems,  parce  que  la  tcndrelTe  paternelle,  le 
defir  de  renaître  dans  les  defeendans,  l'amour  du  nom, 
l'attachement  au  fol  natal,  leur  font  contracter  de  jeune 
âge  l'engagement  qu'un  de  nos 


trop  t 


En  quelques 


i  Pro- 


donne  quclqu'autrc  Emploi  non  moins  pacifique.  Le 
Contrat  'de  Mariage  des  premiers,  les  Lettres  de  Pro- 
vilion  accordées  aux  féconds,  leur  acte  de  réception,  & 
quelquefois  un  Brevet  de  Concilier  d'Etat,  font  alnfi 
les  feuls  Titres  que  le  (iénénlogille  ait  à  rapporter.  Ij; 
nombre  des  Articles  n'elt  donc  pas  auili  ciitili.lér.il-le 
qu'on  pourroit  le  l'imaginer:    Et  quoique  le  Regiflrc 
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prcfent  ne  comprenne  qu'environ  cent  vingt  Familles,  par 
le  détail  des  Brandies  ou  des  Alliances  il  ne  laide  pjis  J'y 
entrer  plus  de  trois  mille  pcrlîiimcs  Nubie*  ii.'l înILnu'ir. 
vivantes.  D'ailleurs  on  ne  croît  pas  que  le  Public  puilTe 
fc  plaindre  d'être  trop  cliar«é  de  Volumes,  quand  on  ne 
lui  préfentera  que  la  vérité  fuléle:nen:  jmioix'ee. 
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